
Voilà sans doute un des versets les plus surprenants de l’Évangile : « Les gens de chez 
lui vinrent pour se saisir de lui. » Qui sont ces gens de chez lui ? Des tout proches. On 
apprend même, quelques versets plus loin, que sa mère et ses frères sont à sa recherche. Ils 
ont fait tout un chemin, de Nazareth à Capharnaüm, pour tenter de le ramener chez lui. 

 
Pourtant, ça marche pour Jésus, admirablement ! Et la foule qui l’entoure est si dense 

et si enthousiaste qu’il n’arrive plus à avaler une bouchée. Comment les gens de chez lui ne 
seraient-ils pas fiers de l’enfant du pays ? Qu’a-t-on colporté à Nazareth pour que les siens 
s’inquiètent à ce point ? Les accusations des scribes le disant possédé par Béelzéboul ont-
elles ébranlé sa parenté ? Car c’est bien cela la rumeur au village : « Il a perdu la tête ». 

 
Inquiets et déstabilisés par les bruits qui courent, craignant peut-être que son succès 

n’énerve plus encore la religion officielle et ne leur attire des ennuis, les proches se 
précipitent à Capharnaüm avec l’espoir d’éteindre l’incendie. 

 
Il n’est pas très difficile de le repérer, puisqu’une foule s’est assise autour de lui à 

l’intérieur de la maison de Simon, là où il revient régulièrement. Il est en train de leur parler 
en paraboles, quand voilà qu’arrivent sa mère et ses frères. « Restant au dehors, ils le font 
appeler ». Est-ce que Marie est la première à s’inquiéter ? Le prend-elle aussi pour un 
exalté ? Pressent-elle déjà que cette histoire risque de mal tourner ? Est-ce pour éviter 
l’affrontement qu’elle vient en famille pour le rapatrier et le cacher à la maison ? 

 
A vue humaine, la suite est insupportable. A ceux qui lui disent que sa mère est là, il 

sort une réplique qui la renie publiquement. Plus grave encore, il ne la connaît plus : « Qui 
est ma mère ? » 

 
Oui, l’Évangile invite à un au-delà du clan. A un au-delà du sang. Nos liens familiaux 

ne doivent pas nous détourner de nos autres liens. 
 
Qui est ma mère ? Peut-être qu’en l’écartant, Jésus la rapproche et qu’il veut la 

donner en exemple, car qui, plus que Marie, a fait la volonté de Dieu ? 


